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Fais confiance à la vie. 
Elle est plus clémente que tu ne le penses. 
;)

Une attente interminable
Goa et Klaus n’avaient qu’une envie : se revoir. Ils furent très déçus quand leurs mères, après avoir consulté leurs agendas respectifs, annoncèrent qu’ils devaient attendre les vacances de Pâques.
– QUOI ?! s’étrangla Goa.
– Nous n’avons pas réussi à trouver de moment plus tôt. Quand Zu et ses enfants sont disponibles, tu es chez ton père ; et quand nous sommes libres, ils ont des impératifs de leur côté.
– Mais Pâques, c’est dans mille ans ! Abusé !
– Goa, je comprends que tu aimerais voir ton ami tout de suite, mais c’est impossible, je suis désolée. On essaiera d’organiser quelque chose de spécial quand on se verra.
– Ce n’est pas ça qui m’intéresse. Je veux voir Klaus TOUT DE SUITE !
– Tu es bien pressée, dis donc… Que s’est-il passé ?
– Pff… Qu’est-ce que ça change ? Vous n’annulerez pas vos plans pour autant.
Oups !

– Goa, il s’est passé quelque chose dont on doit être informé﻿s ?
– Il s’est passé qu’on veut se voir﻿, voilà !
La mère de Goa se rendit compte﻿ à cet instant﻿ que sa fille était plus amoureuse qu’elle ne le pensait. Elle ressentit de la tendresse, de la joie, mais aussi de l’inquiétude : bientôt, peut-être, Goa allait connaître son premier chagrin d’amour…
– Je suis vraiment navrée… dit-elle.
Ce jour-là, Goa monta l’escalier en tapant des pieds. Elle voulait que sa mère comprenne qu’elle était très en colère.
De son côté, Klaus était dans le même état. Mais comme l’ambiance était un peu tendue entre sa mère et lui, il se contenta de marmonner :
– Les vacances, c’est dans beaucoup trop longtemps ! Ça me gave !
Ce deuxième trimestre allait être le plus interminable et le plus fatigant de l’année, songea Goa. Il faisait froid, elle avait des tonnes de contrôles et de devoirs à rendre, et il était impossible de voir Klaus… !
Elle n’était pas la seule à en avoir assez ; son amie Anna aussi. À la fin de la séance de volley, elle confia à Goa :
– J’en ai marre d’être en hiver. Quand on se lève, il fait nuit. Quand on rentre du collège, il fait nuit. En plus, on se pèle. C’est pire qu’un film d’horreur ! Je veux avoir chaud, manger des glaces, aller à la plage… Vivement les vacances !
– Moi aussi, j’aimerais être en vacances…
– Tout ça parce que tu veux voir Klaus ! la piqua Anna, moqueuse.
– Ça se voit tant que ça ?
– Je te connais comme si je t’avais fait﻿e. Tes yeux crient : « Klaus, Klaus, Klaus… ! » Je parie que tu barres les jours dans ton agenda pour voir combien de temps il reste avant que vous vous retrouviez.
– Comment tu le sais ?
[image: ]– Je te l’ai dit, je te connais ! Tu ne peux pas avoir de secrets pour ta meilleure amie, frère !
– Moi aussi je te connais, Anna. Et j’ai remarqué que depuis quelque temps, tu ne traînais plus beaucoup avec Laura. Qu’est-ce qui se passe ?
Cela faisait des jours que Goa voulait lui poser la question ; le moment était venu.
– Oh ! rien, répondit Anna. On n’arrive pas trop à se voir, avec nos activités…
– Mais… ça va ?
– Bien sûûûr ! affirma Anna, même si﻿ au fond, elle se dit que si Goa avait perçu une différence dans leur relation, c’﻿était peut-être qu’il y en avait une…
Ce soir-là, elle rentra chez elle le ventre noué.

Drôle de
coïncidence
Chagrinée par la déception de sa fille, Julia téléphona à son amie Zu. Que se passait-il entre leurs enfants ? Ils avaient peut-être réellement besoin de se voir.
– Goa était dans tous ses états quand je lui ai dit que nous ne pouvions pas nous voir avant les vacances de Pâques. C’est fou !
– Klaus aussi s’est fâché, raconta Zu. Mais comme il prend la mouche pour un rien, va savoir ce qu’il a dans la tête…
– On pourrait peut-être faire en sorte qu’ils se voient un samedi, sans passer le week-end ensemble. Qu’en penses-tu ?
– Ils n’ont qu’un mois à attendre, ce n’est pas non plus la mer à boire…
– En réalité, il reste cinq semaines, répliqua Julia. À leur âge, si tu es pressé, cinq semaines﻿, c’est le bout du monde ! L’adolescence et la patience, ça fait deux.
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– Tu as raison. Mais il s’est passé quelque chose, tu crois ?
Zu supposa qu’elle avait peut-être manqué un épisode.
– Goa ne m’a pas raconté, mais je crois que oui, confia Julia en s’asseyant dans son canapé. J’ai vraiment eu la sensation qu’ils avaient BESOIN de se voir…
– Alors essayons. Ce samedi, je peux conduire Klaus chez toi. Marcus a un match de foot pas loin de chez vous. Je le dépose le matin et je viens le récupérer après le dîner ?
– Ce samedi, Goa est avec moi, c’est parfait. Si vous voulez, vous pouvez passer l’après-midi avec nous, on dînera tôt puis vous repartirez.
– Oui, parce que le lendemain, nous allons chez mes parents. Mon père fête ses soixante-treize ans, toute la famille sera là.
– Faisons comme ça. Ils vont être contents.
– Oh non, mince ! s’écria Zu. J’ai promis à un copain d﻿u foot de Marcus et à son père de les amener en voiture. Il est divorcé aussi. On fait du covoiturage, c’est plus sympa.
– Hum, hum… Il te plaît﻿ ou quoi ?
Julia se dit que la vie de Zu était peut-être en train de changer un peu.
– Pas du tout ! C’est plutôt ton genre… Je préfère les hommes sérieux et mystérieux, et Pablo Urriaga est du style rigolo et extraverti !
– Attends, tu as dit Pablo Urriaga ?
Julia n’en croyait pas ses oreilles.
– Tu le connais ? questionna Zu.
– Quand j’étais petite, il y avait un garçon qui s’appelait comme ça dans ma classe. Je l’aimais bien… Enfin… comme on peut aimer quelqu’un en primaire﻿ ! Je me souviens qu’on s’envoyait des petits mots avec des cœurs ! Il adorait sa petite sœur.
– Vous êtes restés longtemps dans la même classe ? demanda Zu.
– Jusqu’au CM2. Ensuite, il a déménagé et je ne l’ai plus jamais revu. Demande-lui s’il me connaît, et si oui, vous n’aurez qu’à venir tous ici, ce serait amusant ! J’aimerais beaucoup le revoir.
– Je lui envoie un message, décréta Zu. À samedi, alors !
Julia raccrocha, stupéfaite. Le monde était bien petit ! Était-ce possible que son ancien camarade d’école partage maintenant la voiture de Zu pour aller aux matchs de foot de son fils ? Mais peut-être était-ce un autre Pablo Urriaga.
Fou !

Soudain, de nombreux souvenirs lui revinrent en mémoire : le petit Pablo était drôle, loyal, et ils s’entendaient très bien. Elle avait mal vécu son départ, et elle avait eu des difficultés à se refaire un aussi bon ami par la suite.
Elle pensait toujours à lui quand elle entendit la porte s’ouvrir. C’est là qu’elle annonça à Goa…
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